
2	 Si l’ennemi s’approche et m’environne,
Mon cœur, pourquoi t’en alarmerais-tu ?
Qu’en ce danger tout appui m’abandonne,
J’ai mon Sauveur, que me faut-il de plus ?

3	 Comme un enfant oublié par sa mère,
Si je n’avais aucun refuge humain,
Le Tout-Puissant, mon fidèle et bon Père,
Pour me sauver me prendrait par la main.

4	 Toi donc, mon âme, au fort de la souffrance,
Attends de Dieu la grâce et le secours ;
Espère en lui contre toute espérance :
Son bras puissant t’affermira toujours.

5	 Christ est ma paix, mon salut et ma gloire ;
Il est mon Fort, et le Chef de ma foi ;
Par son amour j’obtiendrai la victoire :
Je ne crains rien, Jésus est avec moi.
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